
EN I RAK 
( S U I T E D E L A P R E M I È R E P A G E ) 

Det troupe, britannique» | l u t t f * * * • * — — ' • • » • • 
^ ' contre l'Angleterre 

*t>ajf débarquée» à Haï fa I 
_ . Dr violent» incident* opposent 

Berne. S mal — On m a n d e de! r r 

Hai fa que plusieurs transports de de» Arabe» et de» Juif» 
troupe* britannique* «ont arrivés f f}af(dluiwmm 

Après le discours 
du Fuhrer 

( S U I T E D E L A P R E M I È R E P A C E ) 

A Moscou 
. . . Or, c o m m e n t pourras-tu être m u r 
Moscou. 5 m a . _ L e . journaux ton pays un c l t o y e T u l u " bon £ £ 

moscovites publient de longs e x - ducteur en temps T m T ta, 
trait,, du discours. I l s - font ressortir | défenseur en t e m £ S m S i *?£ 
que le Fuhrer s est élevé avec u n e ( 8 a n t « , e t par s u l t T t a n humeur est 
m n d f *n»roi» rar.tn vr r-k. .„i . i i i _' ._. . . . "?** ">»"»»rur, est 

CONSERVER LA SANTÉ 
EST UN DEVOIR SOCIAL 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PACE) 

CHRONIQUE RÉGIONALE 
La tâche 

idu ravitai l lement 
dans le Nord dam* c e port. Trois mil le h o m m e s 

o n t débarqué. On suppose que ces Beyrouth, 5 mai. — D e v i o l e n t s ' ™ , e *n e r&" l e contre M. Churchill mauvaise, si tu deviens ainsi pour 
troupes sont dest inées à l'Irak, vers, incidents se sont produit* dans les : „ * » ° u v e r n e « n e n t anglais , qu il lui une charge au lieu d'être u n 
lequel des dé tachements brttannl- j rues de Bagdad, en tre de s Arabes ; £ Ï J ^ j ^ f i î * d e l a « u e r r e e t ! * » " i * n . •» tu n é s plus qu'un m a 
que* s tat ionnés e n TransJordanie, et un groupe de Juifs qui distri- J r V : ^ T Y ? „ ' . . . . 1 , d e O"1 a **»<Xn d'être soigné par p » U o n LjL. oonetant* 
o n t auss i été dirigés. buaient d e s tracts host i les au g o u - L f L ^ f : . ' l î T S r * V \ i t " ' l e s , u t r e s « A * borne son J w . E t u e n . . , ^ « T o e T ! 

v e m e m e n t Kaylanl . 1 ! ^ ^ * ^ ™ ^"Z.t*"1**.^:'0'* ^ < * P * » e r • « compte-goutte* Le r*v;t*u*»m.nt d* la population < beun-e et du l a i t 

Service des recherches 
de la prélecture du Nord 

n n'**t aan* doute D M de préoccu- i Le cheptel auewl e'eat aocru et la 

huaient d e s tracts host i les au . - l i e ^ n V ^ ^ ™̂ '̂̂ -•EZL.ÏÏ -T'ZT.vL^™, r ^ T a ? a ^ r ï ï 
e m e m e n t Kaylanl . t o r i î S T d a n a ^ Bafkan . m . . ^ I ' U O n * < 1 * p b n , , e r » u compte-gouttes Le ravitautement de la population < beun-e et du lait. 

D e nombreux Juifs ont é t é blés- „ " H i , . i 8 8 B a l k a n » ' mais q u e j U n reste de vitalité. de notre région, qui représente envi- On ne prévolt pas non plus de 
ses. ^ ? n ., s l r J " a e n o u e r d e s ™l««ons ] Et puis penae encore à ceci : que ron deux mimons dhabitanta, n'eat! pénurie d'huile et de margarine ou 

étroites et amicales avec les pays tu es un cha înon d'une chaîne j P** cbomt »>•*•• m»"*- * ° u t bien P«*«. 'de aucre. de café et de pâtes alimen-
...et en Palatine balkaniques. Immense dont le c o m m e n c e m e n t se ' n o t * * *ttu*«on •*»• *n bien des talres. 

u - ™ ~ . ( k , « _ . . - - . :. _ a „ • • j . . • perd dans la n u i t des teniDS le P»»"». "x"™ «<«vor«ble qu en plu- La répartition des œuf» est sou-
Beyrouth 5 mai. - En Palest ine. « U s é v é n e m e n t s d o n n e n t p r a h m d e g é n e ^ U c ^ i n n e a n b r a l " * 1 " * *»«*"*»***«•**»• ! " » « » un comité départemental qu: 

édicté une ordonnance les Incidents se mult ipl ient entre . . . . . . . . , h i - ^ „ , , . f . , ^ ^ Î T ^ T » T v T ^ hM aervlcee intéressée que nous la surveille de prés. 
an vertu de laquelle l'Irak est exclu Arabes et Juifs. TaiSOH a H i t l e r » , e C H t l a b l « * • o u « «» cont iens e n VA 1 h u m a - , a v O M consul té , a c* .uje t nous ont ,_ M „, „ , 
d e . « » d o n t l a valeur^mor^taire j P r i e u r , d i r igeant , s ion i s te , ont « T r i b u n e d e U u S a n n e » ? £ « 7 2 ^ £ " £ £ a T o T . H » £ » V . ^ S Ï ^ ^ Z T L ^ Z 
est basée sur la Uvre sterling. été enlevés. B , . ^ 5 m a , _ Journaux queroute à tes devanciers et « t e s d V « o u e \ s S a g é r e T c e t " p*7io£e ^e r^partiuon qui fera appel aux 

D'autre part, les autor i té . i r . - | En dif lérents endroits , des ren- .du mat in met t en t en vedette l e i i ï « « « u r i T ! . r a ^ ^ 2 i £ , « n i i r a « W r ! L * * 1 . M ï ï ï ï , d l ' l é ™ « " • " « * * " • 
k lennes ont placé sous leur contrôle contres sanglantes se sont pro-(discours prononcé par le Fuhrer. d'ingratitude envers ceux qui t'ont a u « >•» t » u x ** rationnement actuels ! Souhaitons que les efforts d u 
le* banques anglaisée. Les avoirs duites. | Indépendamment de la partie précédé et de vol envers ceux q m l a o l * m réduit». I Comité de la pomme de terre et 

Représailles financière» 

réciproque» 

Amsterdam. 5 mal. — L'agence 
Beuter annonce que le Trésor brl 

TRIBUNAUX 
TRIBUNAL CORRECTIONNEL 

DE LILLE 
Préildenoe de M. Leclercq 

— Coup». — Jean Dervaux, M ana, 
garde auxiliaire à Fiera. 4. rua B d -
Vaillant a frappé Péllx Herman U a 
été condamné a 30 fr. d'amende. 

— Cinquante francs demanda et 
•00 fr de dommages-Intérêt» * Au
guste Pleren», 42 ana. ouvrier d'usine, 

là Wftsqueh»!. 5. rue Chrtstophe-Co-
Un B e l | e vict ime d'an accident lomb qui a frappé un d* aes voisina. 

, • - aa u René Dumont. 50 ans, mécanl-
»nr la route de Bavay a fflaubenge c „ n à Mouvaux. rue Lortb^ota, ta, a 

Victime d'un accident, le 17 mal été eondamné à 29 fr. d'amende avec 
1*40. aur la route nationale de Bavai, le bénénee du aurais. 

à Maubeuge. et — Iniura». — 81a Joura de prtaon à 
transporté par une * '»*« P r u t " i ! j / , 3 1 , n * ' cheminot, » 
ambulance miiit»i-'Qu*anoy-aur-Deûle, rue d'Tpraa, 21. 
re à rhônltal d e l ' " 1 » T »" l n l u r l * •• «arda champêtre 
w K \7^ 2y> a— mm 
phonse Soller, 62 
ans. de nationalité 
5 f ^ _ ? 5 L i T : ru. P.erre-Motte 70, deux taches dé 
naissance sur la 
loue droite, n'a 
plus donné de aes 
nouvelles. Lors de 
•on accident, U 
portait une che
mise blanche rayée 

Le commerce qui s'étend. — Pour 
voir ouvert un commerce de mercerie 
an* autorisation. Jean poulln, 45 ana. 

débitant de boissons à Roubalx. 53, 
été condamné à 

britannique, ont été bloqués. 

La tituation ett suivie 

avec attention à Berlin 

Berlin, S mal. — Les milieux poil- ! 
t ique , berlinois suivent avec le plus 
vif Intérêt le développement des 
f a i t , e n Irak. I ls soulignent que 

Souhaltont 
Comité de 1 

vrai qu'en cette matière. ' ! 'entente de ce comité avec le bureau 
comme en tant d'autres* Il faut d e s légumea et des fruits noua valent 

raisons, #ur*IoompteT l v f t c ^ imponatnb]f3 de» réaultets intérresanu. 
| homme, épargne ta santé comme m a l B jusqu'à présent rien n'auto- Pour i border avec pleine confiance 

f e» réoercussions dnnm le ,ZT " ** wmmm u c . " ~ u o " " " c » c o n - j u n trésor qui ne t'appartient pas rlae a le» faire entrer en ligne de lea prochaines semaine», il faut être 
te» repercussions aan» le s l d è r e c o m m e t r e s importante l a ; e n pTOpxtt m a l s d o n t t u „ «euJe- compte. sur que tous, du producteur au con- " ° e W " t v t m « cyeiwte I 'condamné a 15 jour, de priaon 

monde arabe, dit la presse constatat ion que l 'Allemagne n'en-î ment le dépositaire. Les anciens, On ne prévoit pa» davantage d'à- « m m a t e u r . se rallient d» plein gré . J ^ ' " * " 1 î ' J n d o m ' c : l e '« ' • " * ' « „ " * no'"'-"?'dûn SoSnari dlaw-
. „ , „ „ , visage pas d'extension de son terri- qui ne séparaient pas ce qui doit °°"P« <»"» '* répartition des autre* aux initiative» et aux règles qui Q " " t . J e ^ r V ' î g ' . n , n a ^ l u s donné ! i"« l é d « M ' l a "guêtre qu'il portait, d o u 
turque toire dans les Balkans . i rester uni, ava lent une belle devise *»*«•*• assurent le ravitaillement. > l g n e „ , v l / ' L o „ a e , o n ^ d é p « - t , il I l'inculpation de port d'arme» 

Ankara. 5 mai — La presse tur- E l l e «>ullgne la confiance en la en deux parties : « M e n s s a n s in S 1 '*" P 0 0 " 1 » 5 <*• •»"* «n* l a l t « u a n t au service qui a la lourde é t a l t T ê t u d u n p . n u i o n à rayu 

Un nouveau rêver» de l*^4 n . historique, les passages relatifs à , t e suivront 
r e t - e r . ae l An- l a v e n l r r e t l e n n e n t psrt lcul iêrement: P o u r t c u t e s 

gleterre aurait d'importun- l ' a t t en lon . 
Tribune de Lausanne 

amende de 100 francs. 
- Respecter l'autorité. — Huit 

Jours de prison avec le bénéfice du 
suraia et 50 fr. d'amende à Mari* 
Ouédln, femme Watteau. 42 ana. mé
nagère à Plera. 117. rue Jules-Oueade. 
pour outrages et violences envers un 
agent 

— Recel. — Robert Hootten. 20 ans. 
bleu marine. | m a n œ u y r e à LUIe 33, m e Belle-Vue. 

casquette gris q u l était inculpé du recel d'une auto-
>-. A4M. . w L l t B foncé, n était dé- mobile a été condamné à huit mou 

(Ph. Préfecture»pourvu de pièce» de priaon avec le bénéfice du aura-». 
d'Identité et avait — pour outrage» A gendarme et 

un anneau en nickel blanc * la main transport illicite de pommes de terra. 
gauche. i — Marcel Thomaa. 35 ana. cafetier à 

-- . . •. . • Roubalx 195. rue de Cartlgny. 
Ou est devenu ce rvc îu te 7 , 

J - ^ û ^ - ^ e n n ^ T o m b a t r e n - t Q u e » ! , - e c a t t e n t ^ n J e d ê v . i c ^ , ' ^ £ £ £ £ * * * £ £ ± ™ ™ > ^ ™ T J Z T c o n t r e ' u ^ ' m - t ^ o n ^ ^ ' S , n o T - v o ^ q u ^ ' . S e ^ • T ^ [ 0 ^ \ ^ ^ ^ 
avec une grande bravoure et ont P « n e n t de la s i tuat ion. On cons - „ . " " " » t r e s s o r , r 1U* 'es évé- 1 d»t i s un corps qui se porte bien) . t , l p e ^ 1<t | ruIM<1 aec. et de pain. à étudier et à appliquer toute» les gris clair. 
remporté des succê*. L'opinion t a t * d a i n s l e s mil ieux compétents : n e m e n u l u l donnent raison. ipals ton possible pour atte indre ce u , contingent clairsemé des pré- formules qui permettent de recueil-

' ' l e s modernes n o n t d e u x tubercule» doit cependant être Iir. d" dintrer. de transporter et de 
renforce par dea chargement* v e n u , répai-tir les denrées dont nous avons 

émise * l'étranger que les événe- que l é c h é e britannique e n Yougo- i ^ F i i h r e r n ' a r i e n r é v p Ï P Ae d O U * . l e ^ \ J < * 
m e n u auraient mis les Anglais dans s l a v l e e t e n ° r e c e » Porté une grave j " 5 runT^r n a r i e n r e v e i e a e p a s treuvé mieux. 
u n e position vraiment désagréable, « t e i n t e e u prestige de la Grande-1 s e s p r o c h a i n s b u t s m i l î -
est condidérée à Berl in comme t o u t , B r < 

Disparue 
au court d'un bombardement 

G. R. du Midi ou de l'Afrique du Nord, tant besoin. à Cambrai 

ft> fait compréhensible. U n nouveau revers e n Irak, fait-

taires, constate la radio 5,5, P i , xil a reçu l'attaehi 
n n h t u r v p r riant la r a n i f a l a é-»ivn<ia : • • • É—»t 1 

• L'Irak ae cabre contre l'impé- o n c*eerver dans la capitale turque 
rtallsme anglais , ; c'est e n ces r ^ ™ ^ ^ 8

4 ' « ; o e n e n e c t a o y , « de New-York , 
que i « cercles PoUUqut» de %,£££**T r é ^ r c u s s i c ^ d a n ? l e ? m a l - Commentant le discour, 

« a i e caractérisent 1 histoire, m n r T " „ _ . ^ 5J " M ™ ™ |la radio américaine remarque que 

du ranràtantant n . r tenn. l U P " X d e V e i l l C 

du r.pr.t.ntant p.rt.nn.l d e s c h a u s s u r e s M t i o n a , e S 
Schenectady (Etat de New-York i 

dt M. Roott¥»lt 
capitale caractérisent 1 histoire ^ ^ ^ £ ' — « — — — - , . „ „ „ . j . t ^ J ^ J T ^ I C i t é du V e t t a T « mai S R 

t t a derniers événements . monoe araoe. F u h r e r £ H C i t é - d u - Vatican. 6 mal. - SS ^ pr l x „ . „ . U x conaomm»-
t ^ • . . _ » « « . *>•*!*•• . < n . . t . SE- j n , h . , „ . K , . . . *" • J ,71:, v Pie XII a reçu en audience parti- teura des ehaus»ur*« nationale» est 
Le gouvernement irakien, ajoute-j f , „ Grande-Bretagne jChalns buts militaires de l'Allema- c u h > r e M p ^ t m a n a t taché d e H i ^ ^ " i i u " •"*• ' 

t - o n . «'est trouvé devant la sérieuse . igné. 1 , " . at tacne ae M 
quertlon de savoir .1. au cas d u n e " repou»»e u n e seule phrase peut être consl - T[^.l'iïTuTès d J s a t a H éafe* 
p l u . importante infiltration de u n e 0ffrt, d e médiation turque f é r é e c o m m e une al lusion : . L - A l . . M i S n ^ t a n * c e ^ V Î U U I T ' foL*-" 
troupe* « i g l a l s e s e n territoire Ira- Z l l e m a « n e est p.us puissante Q « M n r B t o r e ^ S T é c r t t que. « t o ' klen. à laquelle U n'était pas obligé 

lemagne est plus ,_ 
Vichy « mal. — O n annonce que n'Importe quelle coalit ion de n a -

La paire 

de consentir aux termes mêmes de !? K°uvernement turc a offert à la tions toute probabilité, l'objet de l'au- Brodequins < modèle 17 » 
dience a été l 'examen des possiblli- Brodequins S. O. C. 7 ~ ~ — . . . — , v . Grande-Bretaenp M mMiet inn p . , , , . „ . . „ ; ._ j , ._. , dience a ete 1 examen des possiblli- Brodequins s . o . C. 

o u traité avec l'Angleterre. U n'ai- " r a n a e ore tagne sa médiat ion Pour terminer, la radio amérlcal - ,ic rt. -n„v~.,,ir.r, rt',m » i , c H . Brodequins montants ty 
U l t pas subir un sort analogue à ̂  « ^ ' t qui l'oppose " ™ - ^ ^ L ^ T ' ™ * w - f ^ " ^ ^ X o u T o l r i . " 
celui de l'Egypte, par exemple, dont l e m e n l a l n * |bies par 1 armée a l lemande au cours . . „ , ? , . „ . „ ^L^,.. . . . K » , . c h*J î*-u r e* 
celui de l'Egypte, par exemple, dont 
o n sai t que l'armée a été complète
m e n t désarmée par les Anglais . 

A cet te avance britannique le 
gouvernement Irakien a répondu : 
« Jusqu'Ici, mals pas plus loin .» 

L'Irak ett situé tur la route 

Le gouvernement britannique a de la campagne des Balkans 
refusé. 

. , , . . . . Le discours a suscité 
L Irak reprendrait . . . . „, . „ 

--. . -. . . . .. un vif intérêt a Bruxelles 
tes relations diplomatique» 

re» hommes Ri-
tant les cent treize diocèses cathol i - cbeiieu vachette noir 
ques des Etats -Unis . I Chaussures cadet Derby 

croû 

CENT V Î N C Î - C I N Q U I È M E î ' ^ Ï Ï K J Î T n o ^ 1 . . D e r b y i « 
A N N I V E R S A I R E ch»u$»ur« c«i*t RICH«-

aechett* 133 
garçonnet 

D?rby vachette notre.. 124 
i Chaussures garçonnet 
I R i c h e l i e u vachette 

Bruxelles. 5 mai. — Le discours A Paris , des milliers de couronnes ohlTuasu^ea' 

PAS-DE-CALAIS 
Un goûter a é té offert 

par le maréchal Pérain 
à 1 .273 écoliers de Saint-Omer 
Dimanche, à l'occasion de la fête 

Caoui- d u travail, lea mille deux cent souante-
Cuir chouc trelee garçons et flllee, fréquentant les 
_ _ écoles primaires de Dunkerque ont dé

fi:* dans le grand hall de l'hôtel de 
| ville de Saint-Omer pour y recevoir les 
éléments d'un goûter offert par le ma
réchal Péfcaln. 

M. Tillie, maire, et membre de la 
i commission administrative départe
mentale du Pas-de-Calais, a interprété 

,1e geste généreux du chef de l'Etat. 
I M. de Lacour. sous-préfet, a associé 
: le gouvernement à cette manifesta-
1 tlon. 

M. Logué. président de l'Union des 
; familles nombreuses, a exprtmé la 
joie des enfanta et la gratitude dea 

; lamllles envers le maréchal. 

i D:$parue le 19 mal 1940, au c 
d'un bombardement à Cambrai, 
Biuwm. née Lucie Romignon. de 

i tlonallté belge, âgée de 53 ana, petite 
itaille. che 

— L'alimentation et aes contrer*-
îuats . — Robert Dervaux, 30 ana. pâ
tissier, demeurant à Lille, IL rue do 
Paris a été condamné a une amende 
de 15 000 f r. pour avoir vendu dea 
marchandises au delà du prix licite: 
le chocolat était vendu entre 90 et 
100 fr. le kilo; le café 200 fr. le kilo 
et des pralines à 110 fr. le kilo. La 
tribunal ordonne deux insertions dans 
lea Journaux et l'affichage du Juge
ment a la porte du magaaln. 

— Pour achat de denrées rattonnsec 
sans coupons ni tickets. Camille De-

biancs, yeux notre, n a p u y a t , 5 3 ftnMt commerçant à Marcc^ 
plus donné de sea nouvelle». Elle por- :en-Barœui. a été condamné à 500 fr 
tait une robe en lainage vert foncé,, , j â m r n d e 
un manteau bleu marine, était chaua- i _ p,^. d 6 B I a l u analogue». Oéorgea 
sée de pantoufles dépareillées et ne j p»uquennois. 34 ana. manoeuvra, à 
possédait aucune pièce d'Identité. Maroq-en-Barceul. a été condamné a 

S . . . - o o T e U e . d W famille <•« S r . n r t ^ n t . 2 0 0 _ , r p . u 1 a o « o n . , i 
de cinq personnes i ans. cordler. a Oomlnea. 70. ru* d** 

Vue pour la dernière fol» le 1S m . i | ^ « - B a l l o t » ; rrançoisBulaln*. 40 -
lato 

et de g e r b e , 
ont Henri hier le t o i 

de Napoléon 
ibeau 

avec le Reich prononcé par Adolf Hit ler a été 

Bagdad. 6 mai. - Selon certaines s u ! v l e n Bel^»'- *v* une grande 
terrettre de rinde, remar- informations, le gouvernement de f t t e n t I o n A ' h e u r e où commença 
que un journal italien l ' Irak aurait décidé de reprendre '» « ^ " " f l o n „ d e

K
l a d *c l«™tion 

. , , ce mardi les relations diplomatiques d ,u , r " ' ̂ n o m b r e u x appareils P a r i s . g mai — A l'occasion du 
J » » . ' * * - L e . Jouninux Jta- a v < . c ,A l l emagne . P ^ i ! f

1 i „ J > r t t n C h e S . S U r » ' « ""f"8 " 5 - anniveraaire de la mort de N s -

^rrin^rdi^er1^: ^ 0=-- ̂ r^^t s:,as. ';• sr^z r 7, 
Jjtt^rue. i 1 . t o i , contre 1, cana! U N E D É C L A R A T I O N «aires allemands. ^^^Aioi.

l^^lJ^u%^S\tZ 
* 8 u e , ^ . c ? t r e U P"1'5"™" D E M . M A T S U O K A S i T t " ^ ^ j S ï ï ^ f i • « " • a u * Invalides, e t de r o b é -

Le « Seconloserra > fait remar- *&w n a l t d e s d e u x c ô t e s d e l a r u e . o n Orande-Armée Dlace 
quer que l'Irak est situé «ur la dist inguait beaucoup de soldats et l ^ t a » ° r * J , d e - A r m e e p l , c e 

route terrestre de l'Inde. | i i p n i i « d e c l v i l s al lemands, mai s aussi de; ; + 
La revue Italienne * Critlca f a - ^ ^ J / V r v n i m e n é nombreux Bruxellois. Les Journaux 

a o 

o:re 
C h a u s s • 

Derby vachette 
Rlcfcelleu 

entant 
l i s 

SOMME 
La n o u v e a u conseil municipal 

d'Amiens 

Lmiens ' *mra* cnamp*tre. a Oomlnea. route de v . e j TOpita^a A m ^ e n a l w t r i . l c q . A l p n o n M Dabarck. M an». 
JefaonnM n'a o u ? "n«"°'"- * Comme», rue dea TroU-
Snn^* . ^ n ^ S . v^. i 8 » " 0 " " r>rdm»nd Breyer. 4S an». 
donne signe de vie. | „ k . , . „ . , , . _ _ „ h , _ , . . « „A ' .,, ^. 

Ci-dessous le si
gnalement de ae* 
membre» : 

veuve Flo- j ,ûr,"ù' drops. née Fr*-
m»ux. SI ans. taale 
1 m. 63. cheveux 
et yeux noirs. 

M'", Boetem. née 
Fernande Flodrops. 
23 ans. taille 1 m. 
50. cheveux chi - ! établlsseme 

chauffeur-machiniste. 74, pavillon d» 
i l'Energie étalent inculpé» d* vol. Mac-
son et IVbarck ont été condamné* a 

11. fr. d'amende avec le bénéfice du 
Bulslne et Breyer aont ac

quitté» 
— Blanche Santen». femme By», 4 . 

ans. encalaseuse. à Roubaix. 55. ru* 
de l'Aima et Julee Rvs. 30 ana. ouvrier 
garotteur. a Roubalx même adrwae 
ont respectivement dérobé et recelé 
vingt kilo» de coton «u préjudice de* 

travaillaient. 

L'examen professionnel 
d'entrée 

dans la magistrature 

« * « ^ commente la «ituation a l ' é g a r d d e s E T A T S - U N I S m a n d € 

U n e D o l i t i a i i e consacrés en grande partie au dis 
• i l -r cours du Fuhrer. Tous reprodui-

e S S e n t i e l l e m e n t p a c i f i q u e S f n t P r*c«dé de grands titres, le 
texte complet de la déclaration 

Tokio. 5 mai — M. Matsuoka, d Adolf Hitler. 

Lea épreuve» écrites de l'exsmen 
professionnel d'entrée dans la magis
trature et de l'examen d'aptitude 

< Désormais , la guerre devra 
poursuivre, dit-elle, trois buts fon
d a m e n t a u x : tout d'abord chasser 
l'Angleterre de la Méditerranée, 
ensui te l'obliger à capituler, enfin 

v^« u . UACIIUIS uc3> j u u r i i s u x [ _ T — « 1 1 itrature et ae rexamen d'aptitude i r a " ' " " ' -
expression française que fia- r ^ H K fré^lll I l * * r * r i T I ' l fonction» de Ju«e de paix, auront l i eu l n o r *" ' ' : 

I qui paraissent le lundi s o n t ' 1 ^ " * 1 C U I I 1 C I U 1 1 S „ „ , , j . premier» « t l o n d . 1*41. M ] % £ £ £ 
«*- -JT i_ _ _a.i j» pour notre réaton. a Douai » u r i n » s 

I L'amiral Darlan. sous-aecrétalre 
Id'Etat a l'intérieur, vient, par arrêté! 
'en date du 26 avril, de nommer les! Clémence Favero, 
' adjoints au maire et les conseillers blonds, yeux bleus 
municipaux d Amienv I Chantai Favero. 

Les adjointe au maire sont : MM bruns, yeux noirs. 
Pierre Rollln. constructeur de char
pente* métal.lques ; Emile Boutique, f 
tréaorlêr-payeur général honoraire ; 
Christian Perdu, docteur en médecine , 
Libm Delouart. directeur d'école ho-

Raymond Devas. industriel. 
t Herdhebaut. directeur d'as-

tains. yeux mar- Blanche Santens a été condamnée 
rons j trois mou de priaon avec le bénéfice 

M11' Gisèle Flo- du aurais et Jules Rvs à troia mola 
.. ™ ««»-»-«-drops. 1» ana. taille par défaut 

'«• V-« FLODROPS j m ^Q cheveux — Recel. — François Rémy. M ana, 
(Ph. PrélecturetD l o n < l 8 y e u x m m r - rue de l'Eaplanade. a WUlema a recelé 

j du bois dérobé par aon fils. Vin»yt-
clnq francs d'amende avec la bénéfice 

« c o n q u é r i r , pacifier et réorganiser n ^ i s t r e de* affaires étrangères du " » » I ' * r f r ^ t . ] ' r
H

Z e , t u n « *1 M 

l-Afrtque. le Proche et le Moyen- J»Pon a déclaré dans une interview " ^ a t U r e 1 a t tent ion sur l 'en-
i ^ u e . r r o e n e Moyen c o n s a c r é e fc rfes q u e s t l o n s Q e „ . thousiasme et la volonté révolution-

« E n dressant la Grèce et la «Que étrangère, que le Japon me- ^ Z X \ o n ^ l V < L ^ v ^ ^ 
Tougoslavie contre l'Axe. l'Angle- « » " à l'égard d e , Etat s -Unis une ^ " p ^ T l ^ r ^ v â t o c V ^ ^ 
t o n » a gagné s ix mois, mais elle Politique dont tous les objectifs U " t e l ^ " P 1 ^ l e ™ n r e r v " " c r a ! » 
• perdu le contrôle de l'Europe ». étaient pacifiques « Si cette vo- . - n n l i l T É n i n p e i u i e i T i n u 

lonté sincère de paix et l'attitude t t C O M I T E D ' O R G A N I S A T I O N 
non équivoque du Japon sont, a-t- i l p | j C O M M E R C E E S T CRÉÉ 
dit. méconnu, aux Etats-Unis , Il 
faute n'en est certes pa^ aux diri 
géants nippons >. 

M. Matsuoka a ajouté qu'il res 
latamboul. 5 mai . — D e s Infor- teralt fidèle à sa politique loyale. 

mationa parvenues d'Egypte disent » 
que de nombreux incidents ont 

La jeunette égyptienne 

manifette 

en faveur de Vlrak 

éclaté d a n s d e s vil les égyptiennes 
entre la police e t la jeunesse arabe 
Plusieurs mani fes tat ions publiques 
de sympathie ont é té organisées e n 
faveur, d e l i ra i t 

SIX MILLE T O N N E S 

DE FARINE AMERICAINE 
ARRIVENT EN FRANCE 

Vichy, S mai. — Tous les c o m 
merces, à l'exception de ceux dont 
l'activité porte sur les produits 
appartenant au monopole d'Etat 
ou sur les matières premières 

•d'industrie, seront rat tachés par 
I décret au Comité général du c o m -
| merce. 
I Le Comité général du commerce 
! comprendra des cetnités d'organi-

pemr notre ré«rt< 
Parmi les œuvres de Claire ' 

du Veuzi t , < Le Naufrage de 
' S y l v a n e » o c c u p e un rang pri-
i vi légié. Cette dél ic ieuse histoire 

qui met aux prises des carac
tères opposés , ressemblerait 
assez à un conte de fée, a v e c ' 
une sympathique Cendril lon, 
un beau et noble caval ier , une du Moimei. des paaaanu ont trouvé. 
méchante mégère et un magni - étendu* «ur le trottoir, une femme 

- - donnait plua signe de vl*. Ils 

LILLE 
Mort subite 

On aalt que le maire d'Amiens, ré
cemment nommé, est M. Léon Debou-
verle. 

Parmi lea conseillers municipaux, 
noua relevons le nom de Mme Made-
elne H une b* île. présidente de la Mu

tualité maternelle et Infantile da la 
Somme 

AISNE 
Neuf consei ls munic ipaux 

sont dissout 
.qui ne aonu»n pius signe ae vie. us 

nque château . SI un récit v ivant a T l s c r e n t d e > gardiens de la paix, qui Boit qu'ils n'apportent pa» une aide 
ne plongeait le lecteur d a n s Une'firent transporter le oorp» en voiture ' efficace a l'œuvre de rénovation na-
ri,Li ZZ 1 d ambulance Juaqu'.u poste d . pol.ee tlonale aolt qu'il. « trouvent réduite 

du 1 ' »rrondi»*ement. où M le doc- * un effectif qui ae leur permet pas 
teur De'.annoy constata le décès attrl- de gérer, de façon satisfaisante. >« 
bué à une criae cardiaque La victime affaire» communales, les conseils mu-
d» cette mort subite e»t Mme L»crolx, nlcipaux de Bové. Effry. Oerntcourt 
43 ana. ménaajére, et dont le domicile Harglcourt. Houry, Leml, Lugny. Ro-

I était 14. rue CJu«t«v»-Delory. *a?- Verdllly. ont été dis»ou» p»r 
I arrêté mlnlatérlel en date du 26 avril 
Des délégation» spéciales habilitée» a 
prendre les mêmes décisions que les 
conseils municipaux, ont été nommée» 

réalité très moderne. 

Marseille. 6 mai. — U n navire s a t l o n répondant à la diversité des 
L*> parti de l a Jeunesse égypt ien- français, r « I l e -de -Ré ». chargé de P™ 0 " 1 1 5 distribués. Il sera chargé 

M « Miarelfatat » a fait savoir par six mille tonnes de farine améri - d ' é t o b U r e t d'exécuter le programme 
tatlatTamme à M. Kaylanl , que a e s c a l n e , est arrivé à Marseille. Il < t e s r ° P a r a t i o n s et reconstructions 
samnbre. met ta ient Jeurs b i e n , e t ' s a g i t d'un don de la Croix-Rouge d , f ^ ^ ^ ^ , , * n d ^ ^ a « e e 8 , / ^ a i ' ^ * 
•aur vie. à aa disposition d a n . la américaine. 

LE NAUFRAGE 
DE SYLVANE 

Communiqué officiel italien 
R O M E . 5 MAI. — Le quartier général de l'armée communique ; 

Aa cours de la nui t da 4 mat. des formations d a corps aeronauti-
•raw a l lemand ont attaque, en vagues saeeessives, le* bases navales e t 
aarksruie* de l'Ile de Malte, provoquant des incendies, de* explosions 
e t de grave* dégât* dans les instal lations militaire*. Aa cours de la 
j — i i i é c . des avions a l lemands ont abattu, e n combat , au-dessus de 
Malte, deax chasseurs ennemis . 

En Afrique d a Nord, les opérat ions cont inuent dans le secteur de 
Takroak. Des formations aériennes ont bombardé de nouveau les for-
tifleations de cet te place 

Bai Afrique orientale, dan* le aectear d'Alagi. les troupes i ta l ien-
• a a o n t iipiin—é a n * attaque ennemie Infligeant à l'adversaire des 
aaaéaa eaïaddésaliU*. 

Parmi les morts ae trouvaient de nombreux Juifs de Palest ine. 

guerre. Il aura aussi à s'occuper 
des diverses restrictions portant sur 
les produits de sa compétence et 
des moyens propres à y remédier. 

D a n s ohacun des organismes 
const i tuant le Comité général d u 
commerce, un commissaire du gou
vernement représentera les intérêts 
généraux de l a c e m m u n a u t é na t io 
nale. 

M. Piétri fait un court séjoui 
en Corse 

avant de rejoindre l'Espagne 
Vichy, 5 mai. — M. Piétri , a m b a s 

sadeur de France a Madrid, a quitté 
Vichy pour la Corse. Les cercles 
bien Informés déclarent que M. Flé
tri se rendra directement e n E s p a 
gne après un court séjour e n Corse. 

Une auto pil lée 
8»medl »olr. ver» 23 heures, de» ln-

i connu» ont brisé, à l'aide d'une bri
que une glace de l'automobile de M. 

i Charles Baie, domicilié M. avenue 
Albert-I". à La Madeleine. 

voiture, qui était en atatlonne-
nent rue du Vleux-Marché-aux-CTie-

a été allégée de soo franc» d'ob-
. . > Jfmmm l „ h , . . i .n tAt • _ . . J*t» dlver» : eoll», «émette. Imper-
est d une lecture tantôt amu- m e , b l e q u l „ „<,„„, !„ , ( ^ I e , ban

quette*. tante et qui fait rire, tantôt 
touchante et qui a m è n e faci le
ment u n e larme. Dès la pre
mière l igne de ce roman, où le 
sent iment le dispute à l'origi
nalité et à l' imprévu, l'intérêt 
est évei l lé . Il ne quittera le lec
teur qu'au mot : Fin . 

Le J O U R N A L DE ROUBAIX 
commencera prochainement la 
publicat ion de 

Le naufrage 
de Sylvane 

par CLAIRE D U V E U Z I T 

NORD 

D é n i enfants sont b l e . s e . 
par l 'explosion d'an o b o s 

à U Capelle 
Ayant trouvé de» obus de 37 m/m 

sur 1* bord de la routa, deux garçon
net». **-*• d* 19 ana. Bernard Regneud 
et Tvoa Adam, voulurent en démon
ter un. L'engin explosa et lea deux 
enfanta furent grièvement bleue». 

Entre le coucher du soleil 

CE SOIR, à 21 h. Il 
et son lever 

DEMAIN, à 6 h. 22 

L'OBSCURCISSEMENT 
des lainières 

doit être TOTAL 

10 an», cheveux d u 

I — Irmpectneax. — René Bonsxun. 
t »ns. cheveux 21 ans. porteur de charbon à Marcq-

en-Barœul. carrière Délie et Antoine 
Bonaam. 19 ans. débourreur. inculpée 
d'outrages a un agent ont été con
damnés a 25 fr. d'amende par défaut. 

— Quinze Joura de priaon par défaut 
S Henri Demole. 43 an», démolisseur, 
a Marcq-en-Barceul. 130, rue de 1*111*. 
qui avolt abattu deux arbuatea. ave
nue Poch a Marcq-en-Barceul; il 
était d ailleurs en état d'Ivre***. 

— Vois. — Quinse Jours de priaon 
à André Belon. 21 ana. eaoutchoutler, 
a Wattreloa pour avoir dérobé d** 
traverse» et des piquets. 

— Jules Démet». 49 ans. demeurant 
à Wattrelos. a dérobé quarante-trois 
échevaux de laine dan» 
la S.N.C F Six mol» de prison. 

- I » 
BOSKEM Cisèle FLODROPS . _ - , . 

préfecture) (Ph préfecture) | A Grenoble, les étudiants 
coloniaux affirment leur foi 

dans le relèvement 
de la France 

Grenoble. 6 mal. — Les é t u d i a n t . 
I coloniaux ont tenu leur première 
[ assemblée générale a u s iège de 
I l'Association générale des é t u d i a n t , 
à Grenoble. Ils ont adressé au M a 
réchal un té légramme dans lequel 
Ils affirment l e u r foi dans le re lè 
vement de la France et remercient 
le chef de l'Etat de son œ u v r e da 
redressement en France e t dans les 
colonies. 

Les personnes qui pourraient four
nir des renseignements aux lea Inté
ressés sont priée» d'écrire k la préfec
ture du Nord (service de» reenerene» 
civile» ). rue Jacquemara-Olélé*. à 
Lille. 

C A R N E T 
Naissance 

— Monsieur et Madame F. Cha-

Au caurs 
im prtmitr trimtstri 1941» 
lis Etats-Unis n'ont fourni 

qus pour 119 millions 
de dollars 

do matériel i l'Anglotorro 
Washington . S mal. — P e n d a n t 

le mois de mars, le département d e . 
affaires étrangères a octroyé des 

Grièvement blessé, 
• a cycl iste gisait «ar la route 

à Tnun-Saint-Martin 

LES DIRECTEURS 
DE J O U R N A U X C A T H O L I Q U E S t i l ies-Planckaert aont heureux d a n - | J £ £ £ l ^ S Z t Z . 7 5 2 

assrent 1 . Maréchal ! L ° n ^ r J a _ n a i S S a n C e d e l e U r flUe' de g u ^ r r ^ ? ^ S T v a ^ u T t o I a t 
de lear confiance et de leur 

dévoi lement 
Avignon. 6 mai . — Les directeurs 

et représentants des Journaux ca 
thollques, réunis en congrès à Avl 

Marie-France. 
Le 5 mai 1941. 
Roubalx. 70. rue 

Foch. 
du Maréchal -

14040d 

A Tbun-aalnt-Martln. dea aoldate gnon, ont adressé au maréchal P é - — Deux écollrr» grenoblois, un gar-
aliemanda ont trouvé, dimanche après- ta in un té légramme l'assurant de ç o n d e h u l t a n * € t une fillette de 
midi, un crellat» grièvement bl**eé.Le „ „ « . „ „ _ t d e teur d é v o u e - ^ d o u r e *n" o n t * t é bappé» et tuée par 
qui a été transport* A l'hôpital d e i e u r «onnance -et a e leur aevoue-1 u n ^ i B hion q u . U s r n l n c m — â t e n t u n 

Oambral. ment . paaaage à niveau. 

guerre pour une valeur tota le 
de 104 mil l ions de dollars, dont 
98 mil l ions à dest inat ion de l 'Em
pire britannique. 

La valeur globale du matérie l 
destiné à l'Angleterre s'élève pour 
le premier trimestre de cet te a n n é e 
à 37S mil l ions de dollars, dont 119 
mil l ions seu lement o n t é té effec
t i v e m e n t fournis. 

FaajilUroa da < Joaraa l da R o a b a i x » d a 6 m a i 1 9 4 1 . — N" 2 . 

rttglUMANlE 
p e u * . CtauiMjÊ. «ta. « i u ->«. D - t o ^ e . — 

« Ah I voua la Mademoiselle I a 
j — • > ! • était arrire» « t M* aine» 

•aartls quand Osanovlévo laivtra dan* 
ta aaU* à avancer. JDl* avait da* oo*-
«aatl blond* *t da* vous dont l'irl* 
•Malt Mou. al bl*u qu'U avait dû , 
u a Jour o d 11 a* mouillait d* larme» 
•attantUMa, coul*r *ur 1* blanc de 
l'orll. « t o* blanc était faste bleu 

, Bée*, eoulour d** ciel* d'hiver. Cala 
naanait à Jo*ett* un* *xpr***ion 
aa»aalli|ii. «t rai talaart de* yeux 
asjaaaaa**. Bli* oootaanpla o»n*vt*v* 
«OaUt : 

a Four»r*ot Mis* CUacrra *n* ro-
. eaaat pa* T » « t *U* aa Jota aur aa 

aaaaaaraaaro. crul prw—a l*s b a u u 
o t a . 

« Tu vas aallr ma robe avec te* 
Matins p n w m a i . Qu'a fait est*» 
•aattaa k «a ouiam* pour avoir las 
aaatn» r »»»»•"*»« ainsi f » 
, r t i s a* tourna v*r* 0*n*vlév* : 

• MM* Olatrv*. c'était l'AafflalM ». 
. — Mata Oiaéra». c'était u n * Bats* 

Josette fixait d'un regard interro
gateur 1* viaag* fade e t vieilli d* aa 
nouvelle gouvernant* : on eût di t 
qu'ail* cherchait u n éclair d* beauté 
aur le* traits usés. 

« CJu'eet-o* qu* t u regarde», dis, 
madame ? » 

Juacfue-1* Oenevlév* avait vu dans 
La pièce que le Jour baa éclairait 
mal. le* meuble* d* etyle Rcnau-
aano* en bot* sombre, un* grand* 
taptsMrt* accrochée au mur sur u n * 
d****rt* ; mal* ail* n'avait pa* vu 
la fenêtre, « t tout k coup o*tt* 
grand* bat* lutnlneua* aux rtsaaux 
tiras l'attirait. La piui* venait-elle 
d* «aasar T Las nuage* s'écartatoot-
II* 1 D'où venait ce reflet d'or t JB1* 
•'approcha *t eut un geste d* sur
pria*. O* n'était pa» un* cour qui 
•'étandait lk. avala un jardin. Un 
petit hôtel aaeten. ravissant d* li
gna*, . 'élevait au milieu d* os jar
din. Un p*u phi* loin, aur la droit*, 
aa taaatalait Ha Mtmvatvu a* l O b -

au milieu de* arbre* dont 1** bran
ches allégées perdaient sans cessa 
leurs feuilles deasechée». Seul en 
face de la fenêtre, un frêne retenait 
encore aa parure d'automne, c'était 
miracle qu'elle ne ae fût pas encore 
envolée ; comment 1* vent, dans aa 
course, avalt-11 négligé d* souffler 
sur elle e t d* l'éteindre comme une 
chandelle ? 

Un pan de l'immeuble l'abritait. 
Elle étlncelalt. immobile, «t • • dé 
coupait dans 1* cadre d* la grande 
baie. 

Oenevlév* s'étonna de a'a/oir JKH 
remarqué plus tôt cette féerie, da 
boucha a* desserra, se détendit, et 
•es lèvre* pal** esquissèrent un 
deml-eourlre qui la fit ressembler 
un Instant, dan* la Dénombra, k ce 
portrait mystérieux d* Lulnl, exposé 
au Louvre : < Le Silence ». 

Joeette aperçut cette fugitive 
beauté, et, k aon tour, elle lul sou
rit 

< A propos, demanda Mme Delley, 
prête k reconduire la visiteuse, vous 
aeralt-il agréable d'avoir u n e ou 
daux heures de liberté chaque après-
midi ? 

— Mata... certainement, madame, 
J* voua remercie . 

— Para* que, d a n . ce* condltlona-
lk. Je vous donnerai* aeulement cent 
cinquante francs. C'est entendu, 
n'eat-ce pas ? pour lundi prochain, 
par exemple » 

Geneviève prit congé, descendit 
léacaller Impersonnel, langea l'hô
pital Coolaln qui avait fermé —s 
part**. *t monta an autobus boul*-
«M« d* fa i t , > i a a j , S a*} atattaait, 

plus, mal* tout était grla, e t U ne 
restait plus trace de l'arbre e n or 
qui semblait avoir Jailli d* l'ima
gination d* Geneviève. 

H faisait nui t quand elle regagna 
Noiay-le-Roy. n i a traversa vit* 1* 
village endormi — dé* qu* 1* aolr 
tombe, le* village* ont l'air da dor
mir — et prit u n chemin qui 1'eo-
tralnalt en grimpant ver* la cam
pagne. Les dernières maisons furent 
bientôt loin d'elle. La petit* routa 
boueuse montai t e t dégageait la 
vallée de Vlllepreux où clignotaient 
des lumières. 

n pleuvait d* nouveau, et 1* vent 
soufflait «ur 1* plateau quand Oene
vlév* «'arrêta devant la grand* grill*. 
Elle Bonne, e t la cloche fit entendre 
un aon grêle. Au delk d* la grill*, 
qu'un lierre envahiaaait. a'élancalent 
de* arbres immense* e t entièrement 
dépouillé*. Kntr* leur» branche*, un* 
lumière falot* révélait la maison, 

c Bat-o* toi. Oenevlève f 
— C'est mol..., t u peux ouvrir. » 
La demeure était laolé*. Lea T l s -

pin J vivaient seul** ; par prudence, 
ceux qui sonnaient devaient s* 
nommer. 

Las visiteur» étalant rares. La 
ruina, lee deuil», la «Ituatlon écar
té* de la maison avalent rll—énimé 
bien de» relation*. De vieux ami* 
venslent d* loin en loin, mals les 
plus Intime* habitaient maintenant 
l'étranger ou la province. Denise at 
0*n«vlév*. dont las p a n â t * étalant 

imfant* unique*, n'avaltnt plus d* 
t cousin* qu'a Itintaa. Cartes, o a a* 
eoanait guet* che* «lie». 

1 OtaUêav SmSttlÊt». vttvt «Mèttr. Oe

nevlév* a t t end i t M* pa* preaaè* qui 
martelaient 1* pavé da la cour, puis 
aa voix « a s f i i a a : 

< Alors T 
— C'ait entendu. 
— Ah I bien. » 
n i e * étalent déjk près d* la belle 

i l i ivs iaa grlae e t délabrée dont 1* 
vieil leee» s'en allait an loque», 
comme oeil* d* la remis* ou d* la 
buanderie. Un* ampoule usé* éclai
rait vaguement I* veatlbul*. laissant 
tous les recoin* dan* l'ombra, n y 
avait d* beaux meuble» ado—s* au 
mur, de* meuble* d'autrefois, e t 
de* tableaux qui cachaient la lèpre 
du papier au ton de vieille molr*. 
déteint et même taché d'humidité., 
k la place où, dehor». fuyait un* 
gouttière 

Dénia* Crlapln ôta 1* chai* qu'ail* 
avait J*té sur aa* épaula* pour tra
verser la cour, n i * n* rautmblait 
paa k aa aorur. Da* cheveux d'argent 
ae mêlaient k dea mèche» brun**, 
•et traits étalant ronds et lrrègu-
llers. elle avait un* certain* eorpu-
Veno*. On la devinait plua forte qu* 
Oenavlév*, p lut philosophe peut-
être, moin» vulnérable, an tout cas, 
k toutes la* misères d* la vl*. 

« Vlena dîner. J'ai a l lumé 1* four
neau n m i t froid loi. > 

n i é e passèrent k la culaln*. Une 
pièce Immense qui succédait k l'of
fice, et où. Jadi*. e'affelralent plu
sieurs d o m o t i q u e s La chaleur 
rayonnait d* l'énorme culalniére. Un 
potage chauffait sur la toi* où a* 
•arrabtnt < dans 1* temps » Ma •*•-
a*rol«* d* eulvra. 

tlte tabla sur laquelle Denise étala | Chez elle, au milieu dea souvenirs, 
vivement, en guise de nsppe, une .elle restait sombre. A la maison de 
serviette damasse» au chiffre brode. i»anté, elle prenait une autre km* 
Puis elle mit le oouvert Geneviève. i e n mettant aa blouse et »on voila, 
qui avait é té ses vêtement» mouii- e t souriait comme un* religieuse 
lé*, lavait aes mains sous le robinet | l o u s M cornette. Soigner était pour 
de la pierre k évier. . ^ u n e rectum. Quand «on fréra 

« Ti .n*. lave donc la laitue a n , . ^ fut blee»* k Verdun, aa Jeuneaae 
même temps., v . u x - t u ? j e l'ai c u e l l - l M U l . resnpécha d'aller le aolgner k 
**\7£L V l ë i H • " , U

1 l ' a m b u U r . „ a » n . laquelle U «uc-
le^octeur^Bel ley ? ! ^ ^ ^ ^ u ^ ^ -

— Sympathique ? I Maroc, t r e u a n , plua tard, quand 
— Elle V un drôle de genre, n i e Hubert, son autre frère, tomba pen-

est très apprêté*, un peu caricature, o*" 1 u n e reconnalsaance. Se* soins 
— Elle est ptut-êtr* excellente d'*llleurs avalent été vains... mal* 

personne malgré cela. Et 1** bébé* f é"* s'était prodiguée auprès d* aes 
— C* «ont dea enfante, l'aînée a parent» au cours de* maladie* qui 

ont» ans. les avaient enlevés. 
— Ont* ana I Mais k quel kg* le, Maintenant, aon métier U prenait 

docteur Belley . 'est-i l marié ? Il , . n U é r B m e n t . ^u*. ij lui en coû-
paralt u n . tranUln* d'année, k u u Q e q u U t e f fc T l e l l u d e œ ° 0 ^ 

l - Jp.Mn'en „ l s rlen. J . n . 1. - . £ » £ * « J . * B ^ V ^ 

— J» me renseignerai k la cllnl- «*» «•* , ' e n « è P » 1 " * cause de U 
qu* ; 11 y a un* petite Infirmier* k 'ourde charge qu'ell* rapréaantalt, 
la radio qui est. J* crois, sa pa- • " • aurait fermé 1** volet* et le* 
rente. » i portes, et serait partie, malgré tout, 

Lea vaux gris d* Denise Crlspin s'Installer k la clinique. Lk était, 
brillaient, animant aon vtsag* de pour Denise, 1* présent e t l'avenir. 
Mid*. On «entait qu'ell* aimait « aa 
Clinique », avec sas inoScnalf. pe
tit* < potin* » et ae* grands dé
vouements. Elle adorait ses malades. 

Si la fortune familial* lul était 
échu* Intacte et surtout ai Ma btnip. 
n'avaient paa changé, elle aérait 
reatée une vieille demoiselle bien 

qui. n'ayant paa trouvé l'époux d* 
Mur choix, n'avalent jamale qui t té 
la maison de famille. Elle les voyait 
encore, penchées sous la lampe, coif
fées de bonne u en dentelle d* Chan
tilly, taisant de la tapisserie auprès 
de aa grand'mèr* — leur «orar m a 
riée avec laquelle elle* vivaient. 

Le passé vivant 
Une de ce* vles-lk n'aût point fait 

M bonheur d* D*nl«*. 1B11* t'y fût 
résignée : mai» elle était né* céli
bataire indépendante, décidé*. Bra
dant la guerre. « cil* aa rongeait ». 
diaalt-eiie, «lie voulait faire la Croix-
Rouge, s a mér* n* l'y avait autorisé* 
qu* plu* tard. B i s rêvait d* partir 
en Indochine, ou bien au M—'or 
d* prendra un* s i tuation dans u n * 
maison d* santé... 

Très riche. «U* allait dans un d i s 
pensaire, «oignait M* indigent*, mal* 
•on activité n'était pas «noor* aatls-
falte. non plus que aon goût d'in
dépendance. Quand la néceaalté 
•"était Imposé*, elle avait été d* 
l'avant tout d* suite . 

n i e l'installait k U clinique avac 
ptalalr. Bon vrai regret é ta i t M cha
grin d* Oenevlève. qu'elle trouvait 

n i e le» soignait avec des gestes | tranquille dans «a belle demeure 
doux qui s'scocrdslent avec aa ail-1Absorbé* par las visites et Isa a u -
houette passive, e t se* traita forts j vres. entourée de domestiques dé-
un peu empâtés, n i * prenait * c o u r voués. elM eût vécu comme toute* 
Mur guérlson. eomm* ell* «amuaait sea aïeule*, k l'ombra da* arbres o*o-
pérlMmcnt dea visita* qu'ils recs-1 Unaires. K1U a*, «ouvenait «M aaa 

grandtantas . Béètn* « t Adalin*, 

t «es al 
• i térai 

ItWux 

BU* rompait M pain an Ml—m 
n'osant parler des préparatlra as) aaV 

talras qui viendraient 
pour « prendre de* _ 
M Mttra qu'avait écrit* la coostn* 
d* Nantsa, prêta k r>«a*lllli a a * 

•"* d u mobilier. 
M «talaraj. 
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